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devant l’hôpital de Gien, une centaine de personnes a
répondu à l’appel de l’association réaction 19 dont l’objet
est de « veiller au respect des libertés fondamentales, dans
le cadre de l’épidémie de covid-19 ». À cette occasion, elle a
rappelé son intention de porter le débat sur la vaccination
devant les tribunaux en assignant en référé l’agence
nationale de sécurité du médicament et des produits de
santé, le conseil national de l’ordre des médecins ainsi que
le conseil national de l’ordre des pharmaciens.
certains soignants de l’hôpital de Briare ont également pris
part au cortège pour dénoncer le pass sanitaire et la
vaccination obligatoire des personnels de santé, autant de
mesures jugées « liberticides ».

n a l’appel de réaction 19, à Gien

Hier après-midi, deux mani-
festations anti-pass sanitai-
re ont eu lieu à l’échelle du
Loiret. Une dans le centre-
ville d’Orléans réunissant
environ 1.300 personnes et
une dans le centre-ville de
Gien avec une centaine de
participants.
À l’occasion de l’acte 7

de la mobilisation des an-
ti-pass sanitaire à Orléans,
1.300 personnes ont défilé
dans le centre-ville d’Or-
léans, selon notre compta-
ge. Selon la police, i l y
avait un millier de mani-
festants. Pour la CGT, ils
étaient 5.000. Cette même
CGT était en tête de cortè-
ge, avec une sono pour
faire passer ses messages
militants (visant principa-

l ement Emmanue l Ma-
cron) et réunissant envi-
ron un tiers des manifes-
tants. Les deux autres tiers
étaient réunis derrière la

bannière du collectif « Le
citoyen et la citoyenne »,
où l’on pouvait lire « 0 %
parti, 0 % appartenance,
100 % citoyens libres ». Ce
même collectif a fourni
des panneaux en forme de
cœur « afin d’encourager
la rédaction de messages
bienvei l lants contre le
pass sanitaire dans un cli-
mat de solidarité ». Au ni-
veau de la préfecture, il y
a bien eu deux déclara-
tions de manifestation,
pour un seul et même cor-
tège. Cortège où se trou-
vaient également quelques
blouses blanches et des
militants de l’Action fran-
çaise. n
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loiret n Deuxmanifestations ont eu lieu àOrléans et Gien

1.400 contre le pass sanitaire

loire. Les cotes. Observées hier :
Gien, -0,44 ; Orléans, -0,83 ; Blois,
-1,07. Prévues aujourd’hui : Gien,
-0,47 ; Orléans, -0,87 ; Blois, -1,08.
Prévues demain : Gien, -0,49 ; Or-
léans, -0,90 ; Blois, -1,09. (www.vi-
gicrues.gouv.fr)
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e ntre le Pithiverais et
Bernadette Després,
c’est une vieille histoi-

re. L’illustre dessinatrice
de Tom-Tom et Nana habi-
te à Givraines depuis 1974.
C’est au cœur même de

son a te l i e r g i v ra ino i s
qu’elle s’est adonnée au
dessin des aventures de la
célèbre famille Dubou-
chon.

sur proposition de
Jean-michel Blanquer
Son insigne lui a été re-

mis, hier, par Monique Bé-
vière, conseillère commu-
n a u t a i r e d e l a
communauté de commu-
nes du Pithiverais. Une cé-
rémonie qui s’est tenue à
Givraines, en présence de
Jean-Pierre Sueur, séna-
teur du Loiret.
Un vibrant hommage a

ainsi été rendu à Berna-
dette Després, dont la no-
mination au rang de che-
v a l i e r d e l a L é g i o n
d’honneur a été décidée
sur proposition du minis-

culture n L’artiste a dessiné durant quarante ans la BD Tom-Tom et Nana

Bernadette Després décorée

tre de l’Éducation nationa-
le, Jean-Michel Blanquer,
dont les propres enfants
raffolaient des aventures
de Tom-Tom et Nana…
« Je suis très fière, pour

ma famille et moi-même.
J’étais une petite modeste
à l’école, ça ne marchait
pas vraiment… et puis j’ai
montré que j’existais ! Par
le dessin, je suis parvenue
à dépasser ma timidité »,
confie-t-elle. Le quotidien

haut en couleur de la fa-
mille Dubouchon dans son
restaurant « À la bonne
fourchette » a marqué plu-
sieurs générations.
Arrêtée il y a une dizaine

d’années, cette série uni-
verselle et indémodable
s’est déclinée en 34 al-
bums. Un succès égale-
ment sur le plan commer-
c i a l a v e c p l u s d e
15 millions d’exemplaires
vendus. À l’évocation du

nombre d’albums écoulés,
Jean-Pierre Sueur fut lui-
même époustouflé : « C’est
impressionnant », réagit-il
les yeux admiratifs.
Bernadette Després esti-

me avoir eu beaucoup de
chance dans sa carrière.
Elle a pu profiter de cette
consécration en compa-
gnie de ses enfants et onze
petits-enfants, qui se sont
tous rassemblés autour
d’elle. Un moment fort en
émotions.n

Élevée au rang de chevalier
de la Légion d’honneur, Ber-
nadette Després a reçu sa
décoration au cours d’une
cérémonie organisée à Gi-
vraines dans le Pithiverais.

PartaGe. Bernadette després était entourée de ses enfants et petits-enfants. photo aleXis Gaucher

circulation

La route des retours
sera chargée dans le Loiret

Bison Futé a vu rouge, hier,
surtout dans le quart sud-
est du pays. Dans le dépar-
tement du Loiret, la jour-
née était classée orange.
Ve r s 1 6 h e u r e s , s u r

l’autoroute A10, il fallait
compter une heure de tra-
jet en plus entre Bordeaux
et Poitiers. La circulation
était également très dense
d’Orléans vers Paris, dès le
début d’après-midi et jus-
qu’en début de soirée.
Toujours dans le secteur

d’Orléans, dans le sens des
départs cette fois, le trafic

était particulièrement sou-
tenu entre 9 et 12 heures.
Dans le sens des retours,

les ralentissements sont à
nouveau au programme ce
dimanche. La circulation
sera extrêmement chargée
en direction de la capita-
le : Bison Futé conseille
d’éviter l’A10 entre Poitiers
et Paris, entre 11 heures et
21 heures.
La journée de lundi de-

vrait également être mar-
quée par des retours très
nombreux , de la f in de
matinée au début de soi-
rée. n

dimanche. Bison futé conseille d’éviter l’a10 entre 11 heures et
21 heures. archives c. Gaujard

n en bref

numérique n
Lancer sa start-up
avec French tech
tremplin
Digi ta l Loire Val ley , la
nouvelle association régio-
nale en faveur du numéri-
que, déploie le programme
French Tech Tremplin en
Centre-Val de Loire. L’ob-
ject i f : permettre à dix
porteurs de projet éloignés
de l’entrepreneuriat (habi-
tants des quartiers priori-
taires de la ville et des zo-
n e s d e r e v i t a l i s a t i o n
rurale, allocataires de mi-
nima sociaux , réfugiés,
étudiants boursiers éche-
lon 5 à 7) de lancer leur
start-up en bénéficiant
d’un accompagnement, de
formations et de finance-
ments dédiés.

French Tech Tremplin se
compose d’une phase de
préparation de deux mois,
pour élaborer son projet
avec des experts et d’une
phase d’incubation de 12
mois dans une structure
d’accélération partenaire,
assortie d’une bourse de
30.000 euros, pour déve-
lopper, tester et commer-
cialiser sa solution. Date
limite : 3 septembre.

Informations et candidatu-
res : https://digital.loire-
valley.co/programmes/
french-tech-tremplin/n

châteauneuf n retrouvé par
un chien de la gendarmerie
« Sain et sauf mais fatigué ». Sur sa page Facebook,
la gendarmerie du Loiret indiquait hier avoir re-
trouvé un pensionnaire de l’Ehpad de Château-
neuf-sur-Loire qui était porté disparu depuis la
veille. L’alerte a été donnée vendredi vers 20 h 15
quand les responsables de l’établissement se sont
inquiétés de ne pas voir le septuagénaire rentrer
de sa promenade quotidienne. Grâce au flair du
chien Phantom, qui appartient au groupe d’inves-
tigations cynophile de Châteauneuf, le retraité,
victime d’une chute, a été découvert samedi matin
dans une pente « difficile d’accès », sur les bords
de Loire. Après avoir passé la nuit dehors, il a été
pris en charge par les pompiers. n

nièvre n soupçonné d’avoir tué
sa mère dans un ehpad
Une résidente de l’Ehpad de Lormes (Nièvre),
92 ans, est morte mercredi soir des suites des
coups vraisemblablement portés à la tête par son
fils de 63 ans venu lui rendre visite. Après s’être
rendu à des gendarmes de Charente-Maritime,
jeudi, puis avoir été reconduit sous bonne escorte
jusque dans la Nièvre dans la nuit de jeudi à ven-
dredi, le sexagénaire « a reconnu, lui avoir porté
des coups à la tête, avec une massette », a précisé
la procureure de la République de Nevers.
La nonagénaire était en fin de vie, en soins pallia-
tifs. Des personnels de l’établissement pour per-
sonnes âgées ont assuré qu’elle « serait partie d’ici
la fin de semaine ». La procureure de la Républi-
que a précisé que l’homme a déclaré avoir « agi
dans le but d’abréger ses souffrances ». S’il ressort
des déclarations de son entourage qu’il n’y avait
« aucun conflit entre lui et sa mère et que rien ne
laissait présager cette action criminelle », des zo-
nes d’ombre demeurent sur ce passage à l’acte. n
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